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Rita Guillemette
propriétaire et éleveur

DESCRIPTION GENERALE DE L'ELEVAGE HAUTE SELECTION
SPÉCIALITÉ : CANICHE TOY BLANC

Voici le plus petit membre 
de la race des caniches, un 
chien de luxe « LE CANI­
CHE TOY ». C'est un chien 
très actif, gai, intelligent, 
rusé et élégant, solidement 
bâti, bien équilibré et don­
nant une impression de 
fierté. Bien tondu de façon 
traditionnelle et bien toilet­
té, il possède un air d'élé­
gance et de dignité qui lui 
est propre.

TAILLE : le CANICHE TOY 
fait 25,4 cm (10 po ) ou 
moins au garrot. Tout sujet 
excédant cette taille sera 
disqualifié.
ROBE : son poil est dense, 
de texture naturelle rude, 
de longueur uniforme, frisé 
ou bouclé. La robe doit 
être de couleur uniforme 
jusqu'à la peau. La robe 
des caniches ne mue pas.

COULEURS : il y a des su­
jets bleus, gris, argent, 
bruns, café-au-lait, abri­
cots, crème, blancs, noirs 
et rouges.
Comme c'est un élevage 
privé, les chiots sont dorlo­
tés, aimés et sélectionnés 
pour chacun de nos 
clients. Les femelles sont 
choisies pour l'accouple­
ment et nous apportons

une grande attention pour 
le standard de la 
race : hauteur, couleur, four­
rure et caractère.
Tous nos chiens sont élevés 
dans la maison et entourés 
de toute la famille.
Nous avons des chiots de 
qualité, de compagnie et 
d'exposition à l'occasion. 
Les chiots sont élevés avec 
leurs parents.

NOUS OFFRONS UN SERVICE D'ACCOUPLEMENT GARANTI DE LIGNEE DE CHAMPIONS A VEC :
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TIZAMIS BLANCHE’S RALPHY ( 5% ib ) ou BLANCHE’S TIZAMIS KOJAC ( 4 ib )

La lignée de ces mâles est de blanc pur, l’arbre généalogique OU PEDIGREE CERTIFIÉ de trois générations est fourni à l’achat d’un chiot.

Notre élevage est composé de cinq femelles :
DESPINS FRIMOUSSE GUILLEMETTE
pesant 6 Ib BLANCHE
BONNIE DE DIRAYKA 
pesant 6 Ib
BLANCHE'S NORVÈGE TIZAMIS 
pesant AV? Ib 
DIRAYKA’S GEISHA GUILLEMETTE 
pesant 4 Ib BEIGE ARGENTÉ
LANAUDIÈRE’S BLANDINE GUILLEMETTE BLANCHE

ARGENTEE

BLANCHE

Une garantie écrite lors de la vente est donnée sur les maladies hé­
réditaires graves et / ou mortelles pour tous les chiots vendus au 
Centre canin Guillemette Pour une bonne qualité de chiots, notre 
progéniture est vendue avec un accord de non-reproduction et un 
droit d’exiger que l’on me demande mon autorisation avant d’annu­
ler cet accord, même s’il y a revente de l’animal.
Tous nos chiens sont vendus enregistrés au Club canin cana­
dien (C.C.C.) et les papiers sont fournis à l’acheteur d’un chiot 
dans un délai maximum de six mois suivant la date d’achat.
Vous pouvez réserver au cour de l’année, moyennant un acompte 
qui est non-remboursable.
Conseils sur l’achat et l’éducation de votre chiot.
Pour rendez-vous ou tout renseignement supplémentaire :

(°fwih£ CCUUVl K K fl K K
GUILLEMETTE

Elevage de caniches Toy Poodle ( Breeding ) 
Spécialités : blanc et argenté ( autres couleurs disponibles )

Chiots de qualité
Service d’accouplement de lignée champion

280, rue Gagné, Saint-Justin JOK 2V0
Tél. et fax : (819) 227-2970

• Français seulement
i ■ H
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PUBLIREPORTAGE

Du 7 au 13 mai 1995

La semaine de la santé animale
Chaque année, la semaine de la santé animale 

a pour but de sensibiliser le public aux qualités de 
vie des fort nombreux animaux qui nous entourent. 
Que ce soit nos animaux de compagnie, nos ani­
maux de ferme ou même les animaux sauvages 
qui vivent autour de nous, chacune de nos action a 
une répercution directe sur leur habitat comme sur 
leur bien-être.

En comprenant l’importance du bien-être des 
animaux, tant au point de vue de leur santé que de 
leur comportement, nous prenons conscience des 
conséquences quotidienne dans nos propres vies. 
Un animal de compagnie bien entretenu est un 
compagnon agréable et parfois même un théra­
peute, un animal de ferme en bonne santé se tra­
duit, dans nos assiettes, par un produit alimentaire 
de grande qualité, un animal sauvage qui conserve 
un habitat adéquat ne sera pas agressif et restera 
un héritage vivant pour les générations futures.

La santé animale a donc une importance capi­
tale dans la vie de chacun de nous, qu’on le veuille 
ou non. C’est alors que prend toute son importan­
ce la médecine animale sous toutes ses formes.

La semaine de la santé animale permet donc 
aux médecins vétérinaires de faire connaître au pu­
blic les différentes facettes de leur profession. De 
la recherche à la prévention, des soins mineurs 
aux grandes chirurgies, de la pratique privée à la 
médecine industrielle, du contrôle des médications 
aux règlementations des qualités des produits ali­
mentaires, de l’insémination artificielle aux condi­
tions d'abattage, l’éventail de leurs interventions 
est fort varié.

Sous le thème de: La médecine vétérinaire, 
pour une vie animale de qualité, la semaine de la 
vie animale 1995 est l’occasion de réaffirmer l’im­
portance des soins prodigués aux animaux et de 
leur répercussion dans la qualité de vie qui nous 
entoure.

Première rencontre d’une gentille tortue à oreilles rouges avec le 
chien de la maison. Non, il ne la croquera pas. Peut-être la 
renversera-t-il d'un coup de nez pour voir de quoi il retourne. 
Simple curiosité parfaitement naturelle. Chacun s’observe, le 
plus gros prend la première initiative, on se flaire. Après, même 
si la sympathie ne naît pas obligatoirement, les habitants d’une 
même demeure vont se tolérer. C’est ça la sagesse animale.

La médecine vétérinaire et ses services

Le médecin des animaux, qui est-il? Hue fait-il?
Depuis 1902, les médecins 

vétérinaires du Québec sont re­
groupés en une corporation pro­
fessionnelle qui fut d’abord con­
nue sous le nom de Collège des 
médecins vétérinaires de la pro­
vince de Québec. Aujourd’hui, la 
Corporation professionnelle des 
médecins vétérinaires du Qué­
bec (environ 1500 membres) as­
sure au public des services de 
santé animale de grande qualité.

Les connaissances scientifi­
ques évoluent rapidement. Votre 
médecin vétérinaire s'ajuste 
donc, par une formation conti­
nue, aux besoins évolutifs de la 
société québécoise. Il se spécia­
lise aussi. Aujourd'hui, comme le 
mentionnait Jean Garon, alors 
ministre de l’Agriculture: «Il n’est 
pas exagéré de prétendre que 
le système québécois de santé 
animale est un des plus avan­
cés, sinon le plus avancé, en 
Amérique du Nord».

La médecine
des animaux de compagnie

Actuellement, environ 35% 
des praticiens de la médecine 
vétérinaire sont concentrés en 
médecine des animaux de com­
pagnie: chiens et chats, mais 
aussi oiseaux de fantaisie, petits 
rongeurs, reptiles, etc.

La clientèle sans cesse gran­
dissante stimule une offre de ser­
vices diversifiées, que ce soit 
pour la prévention, le diagnostic 
ou le traitement des maladies.

La médecine
des animaux de ferme
et la médecine industrielle

Les médecins vétérinaires 
oeuvrant dans ces secteurs d’ac­
tivités représentent 30% de l’en­
semble de la profession. L’exer­
cice de la médecine des

animaux de consommation exige 
des connaissances spécifiques 
et une grande disponibilité.

Certains médecins s'occu­
pent principalement de fermes 
de type familial au cheptel d’une 
centaine d’animaux, en majorité 
dans les fermes laitières. On dit 
du vétérinaire oeuvrant avec les 
espèces porcines ou aviaires 
qu'il fait une médecine industriel­
le. Il travaille avec des espèces 
élevées sur des fermes de gran­
de envergure où l’on retrouve

jusqu’à des milliers d'animaux.
Pour ces professionnels, les 

domaines de l’hygiène, de la 
gestion de la santé sur système 
informatique comme du contrôle 
de programmes précis comme la 
transplantation embryonnaire 
font partie de leur mission spé­
cialisée.

La médecine équine
Environ 3% des médecins vé­

térinaires pratiquent avec les 
chevaux. Leurs activités les amè­
nent autant sur les pistes de 
courses que dans les centres 
d'élevage et d'équitation. Ils 
voient à la bonne santé d'environ 
40 000 chevaux recensés au 
Québec.

L'exportation annuelle d'envi­
ron 1000 chevaux dans l'Ouest 
canadien ainsi que l’important

nombre de chevaux de courses 
«Standardbred» (700 à 800) vers 
l'Italie, laisse croire que le travail 
accompli par les médecins vété­
rinaires du milieu équin québé­
cois possède une réputation in­
ternationale.

La médecine des animaux 
sauvages et exotiques

Quelques médecins vétéri­
naires oeuvrent enfin dans des 
domaines moins traditionnels. 
On les retrouve dans les jardins 
zoologiques et les parcs privés. 
Ils doivent évaluer les techniques 
et les conditions de captivité afin 
de permettre aux animaux de vi­
vre en bonne santé, de se repro­
duire et de jouir des conditions 
conformes à leurs besoins spéci­
fiques. Mentionnons aussi qu'ils 
doivent connaître tout un réper­
toire de maladies qui sévissent 
dans les pays d’origine de ces 
animaux.

La médecine de recherche 
et d’enseignement

Des industries, des organisa­
tions commerciales, principale­
ment dans les secteurs des pro- 
duits pharmaceutiques, 
biologiques et alimentaires, font 
aussi appel au travail de méde­
cins vétérinaires.

Le corps enseignant compte 
également 6% des profession­
nels de la médecine vétérinaire. 
Il faut mentionner que, fondée en 
1886, l’École de médecine vétéri­
naire du Québec s'est définitive­
ment installée à Saint-Hyacinthe

en 1947. Entièrement intégrée à 
l’Université de Montréal, elle por­
te, depuis 1975, le nom de Facul­
té de médecine vétérinaire

La médecine
d’inspection gouvernementale

Le gouvernement du Canada 
emploie 12% des vétérinaires 
oeuvrant au Québec. Leurs mis­
sions sont très diversifiées. Ils 
doivent, entre autres, veiller au 
contrôle de l'état de santé des 
animaux importés et exportés, 
voir à l’application des règlemen­
tations d’abattage, assurer 
l’inspection des viandes et main­
tenir certaines normes d'hygiè­
ne. Ils effectuent des recherches 
sur la nature, assurent des servi­
ces de diagnostic de maladies, 
évaluent l’efficacité et la sécurité 
d'emploi des médicaments ac­
tuels ou proposés.

Plusieurs médecins vétérinai­
res sont gussi à l'emploi du gou­
vernement du Québec. Ils travail­
lent au contrôle des produits 
laitiers et carnés, contrôlent la 
salubrité, la provenance des 
viandes et les méthodes d'abat­
tage. Ils voient aussi à l'améliora­
tion des techniques de diagnos­
tic, contrôlent l’insémination 
artificielle et la fabrication des ali­
ments médicamenteux. Ce sont 
aussi eux qui contrôlent et effec­
tuent de la prévention pour les 
piscicultures.

Les gouvernements munici­
paux ont aussi, mais en plus petit 
nombre, des représentants pro­
fessionnels de la santé animale.
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Le choix d’un animal de compagnie

Un geste empreint de responsabilité
«Tu deviens responsable 

pour toujours de ce que tu ap­
privoises». Voilà une bien jolie 
phrase tirée du superbe «Petit 
Prince» de Saint-Exupéry. Et, 
combien elle est remplie d’un 
profond sens du devoir!

L’achat d’un animal de com­
pagnie n’est pas une décision 
qui se prend à la légère. 
D abord, il faut décider de celui 
que l’on adoptera, de la race qui 
convient à la famille, de la taille 
selon l’espace disponible, du 
genre de fourrure selon le temps 
et l'argent qu’on devra consacrer 
à l’entretien, du tempérament 
convenant aux membres de sa 
nouvelle famille, du plus âgé au 
plus petit, etc.

Possède-t-on un vaste espa­
ce de plein air où un petit loge­
ment? A-t-on des voisins alergi- 
ques ou hostiles aux animaux? Y 
a-t-il de jeunes enfants dans la 
maison ou dans le voisinage? 
Voilà des questions auxquelles il 
vaut mieux répondre avant 
l’achat.

Il conviendra donc, avant 
d’acquérir un animal, de figurer 
l’espace requis par l’animal, le 
temps qu’on devra lui accorder, 
les sommes à prévoir pour son 
bien-être et sa nourriture, celles 
accordées à ses visites réguliè-

TT M "T
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res chez son vétérinaire. L’acqui­
sition d’un animal, ce n’est pas 
seulement un coup de coeur, 
cela coûte des sous.

De plus, se procurer un ani­
mal, chat ou chien, cela compor­
te des responsabilités. Bien trop 
de petits animaux (oiseaux, pois­
sons rouges, hamsters, tortues, 
souris, la liste serait longue) 
meurent rapidement faute de

Miéctecûte uéténûuiine: 
froid une (mc <x*iù*uzte de (Qualité

t&èmt e&t faouccauji jUu* <qu uh CÂémc. 

repiejCHte l euçaac**ccut de la. /tra^e^Uau vétercMcurc.

Tfouâ Ù%COl à cUà. OHÛHtUCC CH toutit!

“Pchaoha au fouAeun qu tli $taua a^mteut 

“PeMàaHà à la •teutoAilité de «ae ûtaujuaux:

'Peui/Hu à la fuaùté dec alimeutc <qu ilâ houa ftnaeuneut: 

‘PeaiOHA à roua les éeauceec <qu iU moua rendent 

Dca animaux eu coûté diminuent le rteque de 

maladieA tnauAuuAAi&leA à l Aamme.

Ua ÿevuten e*t àtutfé. 
il ne fuwfaoi que d uh eonaeil.

“Deuuuuiey-te à wtOte utédeei* vétéritteUne!
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de la vie animale donc cou quotidien.

&ette <zH4tée. cette aetâMté àc tient du 
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795 avenue du Palais 
bureau ?00 

Samf Hyacinthe (Quebec) 
J?S 5C6 

Tél (514) 774-1427 
1 900 267 1427 

Télec (514) 774 7635

HOPITAL 
VÉTÉRINAIRE 
de Louiseville

Six ans déjà

La Société de zoothérapie 
de Drummondville

Sans faire beaucoup de bruit, 
la Société de zoothérapie de 
Drummondville poursuit son petit 
bonhomme de chemin. Débutée 
sans prétention autre que celle 
d’apporter un peu de bonheur aux 
gens qu elle touche, elle grandit et 
se développe depuis six ans.

un centre d’accueil, deux résiden­
ces pour personnes âgées et un 
établissement carcéral. Un service 
de thérapie assistée par l'animal 
est en opération depuis octobre 
dernier au C. H. Georges-Frédéric.

Madame Louise Paré, présiden-

soins adéquats. De nombreux 
bébés non désirés, spécialement 
chiots et chatons, sont tout sim- 
plements tués, ou pire, abandon­
nés dans la nature ou dans la 
rue.

Avant même l'acquisition 
d’un animal, on ne saurait trop le 
mentionner, pensez-y à deux 
fois. Ce nouveau compagnon 
peut être un ami fantastique à 
condition de recevoir l’attention 
et les soins nécessaires. Avec 
une attitude responsable, l'ani­
mal vous apportera une expé­
rience incroyable qui affectera 
complètement toute votre vie.

r
La Société marche bien, tout 

en ayant encore besoin d’être sou­
tenue. On y rêve du jour où les 
moyens financiers permettront 
d’offrir des services à toute la ré­
gion 04. Pour l’instant, on s’affaire 
au développement et à la consoli­
dation des services offerts autour 
de Drummondville.

C’est ainsi que des bénévoles 
font des visites récréatives (activi­
tés assistées par l’animal) dans 
deux centres de soins prolongés,

te et directrice de la Société de 
zoothérapie de Drummondville, es­
père pouvoir continuer à dévelop­
per les possibilités d'avenir et pou­
voir rejoindre un plus grand 
éventail de clientèle. Les enfants 
malades et/ou handicapés sont les 
prochains bénéficiaires sur la liste 
de priorités.

Les besoins sont nombreux et le 
résultat obtenu est fulgurant. Le 
bonheur communiqué par un sim­
ple petit contact avec un animal

Michel QalxMCuf., m tt- 

'ibi {jean JjznuetM,, m.u. 

^b'ie Nathalie Paawl, m u- 

jbl [jean Rui^'iet, *n o- 

Se/iqe Qaq*to*i, m a 

'Pb'i Paluch Poulin, m o-

Une équipe de professionnels, composée de 6 vétéri­
naires - 2 techniciennes et 2 secrétaires, vous offre un 
service dynamique et impeccable.

POUR VOS ANIMAUX DE COMPAGNIE :
Appareil à radiographie
Appareil à anesthésie au gaz
Soins dentaires
Pension
Laboratoire

POUR LES ANIMAUX DE FERME:
• Programme de médecine pré­

ventive informatisé.

Du lundi au vendredi de 8h à 21 h. Samedi de 8h à 17h 
Service d’urgence sur appel 24 heures sur 24.

931, boul. Saint-Laurent-Ouest, Louiseville (Québec) J5V1L3 
Tél. : (819) 228-3115 - Fax : (819) 228-3660
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fait surtout un grand bien à l'âme 
Les efforts déployés par les béné­
voles et par la direction de la So­
ciété de zoothérapie de Drum­
mondville sont appréciés de tous 
les bénéficiaires.

Il faut souhaiter pour l’avenir que 
le support et la bonne volonté de 
tous permettent à cet organisme 
d'apporter, via les animaux, enco­
re plus de bonheur à encore plus 
de personnes

On peut aider la Société de zoo­
thérapie à maintenir et développer 
ses services au 75, rue Saint-Geor­
ges, Drummondville J2C 4G6 — 
(819) 474-2892
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Un problème ou un plaisir

Les chiens et rautomobile Le printemps des chats
De nombreux chiens sont ap­

pelés à partager les voyages auto­
mobiles de leurs maîtres. Il en est 
qui ont l’esprit «auto» et d'autres 
qui ne l’ont pas du tout. Cepen­
dant, il est facile de faire aimer l'au­
tomobile aux chiens les plus capri­
cieux, de remédier à leurs 
malaises en route et de les discipli­
ner pour augmenter la sécurité de 
tous.

Le comportement d’un chien 
est conditionné par son psychis­
me. L’imprévu lui sied mal. Ce sont 
donc toujours les associations 
d’idées qui vont conditionner son 
comportement. L'automobile étant 
généralement l’occasion de dépla­
cements et de promenades est gé­
néralement associée à de bons 
souvenirs. Mais attention. Un chien 
trop content peut s’agiter dans la 
voiture et gêner le conducteur.

Un chien doit toujours occuper 
la même place dans un véhicule et 
ne pas être un souci pour le con­
ducteur. Évidemment, il ne doit ja­
mais être admis sur les genoux de 
celui-ci. Il est à conseiller de l’habi­
tuer, dès les premiers temps, à se 
placer à l’arrière, couché soit sur la 
banquette ou par terre et à ne ja­
mais passer à l’avant.

S’il fait chaud, on peut, bien 
sûr, ouvrit les glaces. Cependant, il 
ne faut jamais laisser le chien sortir 
la tête dehors. D’abord pour une 
question de sécurité, il peut être 
happé et blessé, puis pour un mo­
tif de santé, il sera sujet à de péni­
bles maux d'oreilles.

Ses malaises en voiture ne 
sont pas physiques mais psycho­
logiques. Un chien qui associe àla 
peur au véhicule qui le transporte 
sera souvent malade dans celui-ci.
Il convient de casser cette habitu­
de, de le rassurer par quelque 
chose d’agréable, par exemple 
une promenade après un court tra­
jet de deux minutes. Rassuré, il 
sera guéri.

Il faut comprendre que, quand 
un chien n'est pas le premier dans 
un lieu, il devient l’invité et non 
plus le gardien. Ainsi, la plupart 
des chiens qui sont menaçants 
pour les passagers deviendront 
inoffensifs et même indifférents si 
on prend la précaution de les faire 
descendre, puis de faire monter 
les passagers. N’étant plus le pre­
mier, il perd l'habitude d'attaquer. 
Le même conseil peut être appli­
qué à la maison. En l'isolant avant 
l'arrivée des visiteurs, il ne montre­
ra aucune agressivité envers les 
invités entrés avant qu'il ne soit de 
retour.

Si on doit laisser le chien dans 
la voiture, il faut prendre la précau­
tion de garer celle-ci à l'ombre, 
d'entrouvrir les glaces pour l'aéra­
tion. mais pas trop pour qu'il ne 
puisse sortir la tête. Il convient, évi­
demment, de laisser l’animal seul 
le moins longtemps possible.

Enfin, il faut apprendre à son 
chien à descendre de voiture II 
faut s'assurer que le côté du con-

_
ducteur lui est interdit formelle­
ment et vigoureusement. Sinon, un 
chien heureux de sortir peut se 
précipiter sur la chaussée dans un 
élan inattendu, se faire écraser ou 
provoquer un accident.

Mars...Avril...Avec le prin­
temps, les chats deviennent fous. 
C’est la grande sarabande: miaule­
ments, feulements dans la nuit, 
c’est l’époque des fugues et des 
accidents. En ville, les matous sont 
intenables. Les mâles marquent 
leur territoire d’une odeur acre et 
tenace, de la cuisine au salon. 
Bref, la vie des propriétaires de 
chats devient un enfer.

Le remède, la meilleure solu­
tion: c’est la stérilisation. Entre 
l’âge de 7 et 8 mois, le propriétaire 
consciencieux fera appel à son vé­
térinaire. La castration est une 
opération bénigne. À cet âge, le 
développement corporel de votre 
jeune chat est, pour ainsi dire, 
achevé et il n’a encore «ni appris, 
ni désiré», donc, il n’aura rien à re­
gretter.

Trop de chatons viennent au
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monde, chaque année, pour être 
ensuite tués à la naissance, ou 
pire, abandonnés. Il y a trop de 
chats errants, trop d'animaux mal­
heureux qui auraient mieux fait de 
ne jamais venir au monde.

Après sa stérilisation, votre 
chat mangera moins, paraîtra un 
peu changé, et retrouvera son 
équilibre au bout de quelques 
jours. Certains prétendent qu'il de­
vient indolent et passif, mais 
même les avis des spécialistes di­
vergent à ce sujet. Les uns sont 
d'accord, d'autres affirment qu’ils 
deviennent plus gentils sans rien 
perdre leur personnalité indépen­

dante.
S'ils grossissent, c'est souvent 

la faute de leurs «parents» qui, par 
compensation, les gavent de nour­
riture sans leur donner assez 
d’exercice.

La stérilisation semblerait plutôt 
renforcer certains traits particu­
liers. Le chat indolent devient pa­
resseux, l’irritable se révèle agres­
sif, les nerveux deviennent encore 
plus instables et les natures dou­
ces se transforment en êtres de 
perfection. Cependant, aucun ne 
perd totalement ce qui fait le char­
me de tous les félins: une indépen­
dance intransigeante.

MICHEL MARCOUX M.V. CLINIQUE VETERINAIRE 
DE CAP-DE-LA-MADELEINE ENR.

jr \fl ^ SUR Rf RUEZ-VOUS

378*1044
1 730 BDDESPMMES 

W-DEiAMADEiaC

CLINIQUE VÉTÉRINAIRE

CHAÎNÉ et ASS.
3190, 5e Avenue - Shawinigan-Sud 

Tél.: (819) 537-8926

URGENCE 24 HEURES
Dr RENÉ CHAÎNÉ, M.V. Or DANIEL DEOLIVEIRA, M.V.

Dr ÉRIC MICHAUD, M.V. Dr MICHEL SIMARD, M.V.
Dr KATIE BERNARD, M.V.

SERVICES OFFERTS:
- Médecine et chirurgie des grands animaux
- Médecine et chirurgie des petits animaux
- Médecine préventive des grandes populations
- Transfert embryonnaire
- Médecine des cervidés
- Taille préventive des sabots chez les bovins

Salon 
du chien

TONTE
PROFESSIONNELLE

Toilettage
de

toutes les races■v
de chiens et chatsv *-

TECHNICIENNES
DIPLÔMÉES*

TROIS-RIVIÈRES 
3685, rue des Érables 

Tél.: 373-4400
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CAMP VACANCES
APPROUVE 
PAR LA 
FÉDÉRATION 
ÉQUESTRE 
DU QUÉBEC

"f«s

HE! LES JEUNES. VOUS VOUS INTERESSEZ A L’EQUITATION? LISEZ BIEN CECI:
POUR FILLES ET GARÇONS

6 A 16 ANS, V

i MARIO PERRON

,

CE QUE JE VOUS PROPOSE:

- Le fonctionnement d'une écurie
- Votre propre cheval pour le séjour 
-Trois heures de cours pratiques par jour
- Vous pourriez avoir votre brevet de 
cavalier

- Activités de toute sorte :
-Feux de camp, grands jeux, natation, 
ornithologie, équitation, canot, 
bicyclette et science nature, 
hébertisme, danse, etc.

- Une photo de votre cheval et vous 
-Tous les enfants dorment dans des
bâtiments (dortoirs et chambres)

- Cafétéria sur place
- Manèges à l'intérieur et à l'extérieur
- Un seul groupe sur le site (25 jeunes à 

la fois)
- Selles western et classique

COURS D'EQUITATION
(durant toute l'année)

i Selle • Selle
western classique

(obstacles)
Session de 10 heures de cours:
En groupe de 4 personnes 
En groupe de 3 pei sonnes 
En groupe de 2 personnes 
Ou en privé.

INFORME-TOI!
Enseignement professionnel
Programme d'enseignement de la Fédération
équestre du Québec
Obtention de brevets de cavalier western et 
classique
Manèges à l'intérieur et à l'extérieur 
Instructeur accrédité par le FEQ et la EEC 
Le soir ou les lins de semaine

POUR QUI?
Toute personne qui aime les chevaux et peu importe 
ton âge.
Tout sê déroule selon ton expérience et à ton 
rythme.

VIENS VOIR...

JOURNEE 
PORTE 

OUVERTE
Venez visiter nos installations et 

discuter avec notre personnel
DIMANCHE PROCHAIN 

14 MA11995 DÈS 13h

RABAIS SPÉCIAUX
À l’occasion de cette journée 
seulement, nous accorderons 
des rabais spéciaux sur notre 

gamme de service. Profitez-en!

PRIX DE PRÉSENCE
Nombreux prix 
de présences, 

venez en grand nombre!
r

SCOUTS, JEANNETTES, 
LOUVETEAUX, GROUPES ORGANISÉS 

DE TOUT GENRE
-Pour une journée ou une fin de semaine 
- Avec tous nos services 
-Vous pouvez bénéficier d'une journée ou 
d'une fin de semaine équestre bien 
structurée

I

GRATUIT!
Pour obtenir, sans frais, une brochure 1995 expliquant tous nos 
services, écrive; vous ou téléphoner nous

N0IV1_____________________
I ADRESSE. 
! TÉL______

I Ferme Mario Perron Quarter Horses 
■ 250. ran, Hart-ferie, Satat-léMirO

_ JeL:J819j_399-2695

MARIO PERRON
BOASES —- —1

SAINT LÉONARD D'ASTON (Qué.) JOG 1MO 
(819) 399-2695

LA QUALITÉ...
C’EST LA PREUVE DE NOTRE
EXISTENCE
CA TE TENTE?
VIENS VOIR!
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il) LE MEILLEUR RAPPOHIQUALI1É / PIIIX
TRACTEURS DE 40 À 60 hp, SÉRIE 5000

\

Ces tracteurs son* les meneurs de la gamme des 40 à 60 Hp, et pour cause. Les tracteurs John 
Deere de la série 5000 sont synonymes de productivité et de fiabilité. En fait, ils sont construits se­
lon plusieurs des procédés de haute technologie et équipés d'une foule de caractéristiques de 
haute performance qui font la reputation de nos plus gros tracteurs dans leur catégorie respective.

TRACTEURS DE 66 À 85 hp, SÉRIE 60Q0 
LES NOUVEAUX TRACTEURS JOHN DEERE SERIE 6000

Toute nouvelle option de boîte de vitesses PowrQuad à 16 rapports. Quatre
rapports assistés dans chacune des qua­

tre gammes synchronisées. Nouvelle 
boîte SynchroPlus à 12 rapports entiè­
rement synchronisés. Ces deux boîtes 

sont livrées avec le tout 
nouvel embrayage Per- 

maClutch 2 
pour une fiabi­
lité inégalée 
sans aucun 
réglage.

/Â

TRACTEURS DE 92 À145 hp, SÉRIE 7000 TRACTEURS DE 160 À 400 hp, SÉRIE 8000

■

ü#1.V

■ i W •"*. •

Les nouveaux tracteurs John Deere 7200 (92 hp) et 7400 (100 hp) possèdent 
un moteur six cylindres à turbocompresseur d'une cylindrée de 5,9 L (92 hp) 
ou 6,8 L (100 hp). Système hydraulique haute pression de grande capacité. 
Capacité phénoménale de levage : 3350 kg standard, 3800 kg en option.

l\ V

» ’ifc

La technologie du 21e siècle est déjà là. Et elle commence pa 
CommandView. Elle est silencieuse et très spacieuse, étant 65 % plus grande que la Sound-Gard 
dont la série 60 était équipée. De plus, c'est la première cabine de tracteur qui offre un champ de 
vision rivalisant avec celui d'un tracteur à poste de conduite ouvert. Et grâce à CommandARM, 
c'est l'un des tracteurs les plus faciles à conduire.

JOHN DEERE

FINANCEMENT
6 MOIS

SANS INTÉRÊT

EXCLUSIF!
Profitez du système de location-bail VRD 

exclusif à John Deere, le seul dont le 
coût est déductible de vos impôts.

WÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊKMÊÊÊÊÊÊÊÊKÊm

230, Marquis, Saint-Célestin. Tel*: (819) 229-3680
____ ________________________.
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Une véritable passion

Le cheval
Le cheval, dit le proverbe, est 

la plus noble conquête de l’homme.
C’est un compagnon intelligent 
et sensible. L’étroit contact 
qui s'établit entre cheval et 
la personne qui le soigne et 
le monte régulièrement est 
un symbole d’unité et 

, d’harmonie.
De plus en plus de 

gens s’initient au plaisir 
équestre. Le sentiment 
de liberté profonde 
qui se dégage de 
cette expérience leur 
fait vite rêver d’un 
animal bien à eux.

Se procurer un 
cheval implique, bien sûr, 
beaucoup de temps et d’amour. Il faut le nourrir 
plusieurs fois par jour, à heures régulières, nettoyer 
sa stalle tous les jours, le brosser et lui accorder un 
temps d'exercice quotidien.

Les soins vétérinaires de routine sont également 
essentiels. Vermifuges et vaccins, vérification des dents, 
autant de petites préventions qui lui assureront un état de 
santé resplendissant.

Le cheval est un être intelligent et il importe de savoir 
communiquer souvent avec lui. Un lien étroit de confiance 
s'établit entre vous et votre animal. Il est un complice agréable. 
Heureux et en santé, c’est un ami fidèle pour longtemps.

HEURES - -p a m
OUVERTURE: V ... _curpQ

(h à 11h30 VOUS URGE
3h à 16h30 pQUR RENDEZ 376*3250
19h à 20h , ------ - - ..
SAMEDI

Ihà11h30

LA SOCIETE PROTECTRICE DES ANIMAUX 
DE LA MAURICIE INC.

ill 11 -1* pti 1 ras

Trois-Rivières,
Trois-Rivières-Ouest,
Cop-de-la-Modeleine,xVS

Qp* ^ • Soint-louis-de-Frante,
- Sainie-Morthe-du-Cop, 
• Soint-Etienne-des-Gres,
- Pointe-du-Loc

CUEILLETTE D’ANIMAUX ERRANTS
EN NOUS ENCOURAGEANT, VOUS AIDEZ LES ANIMAUX DANS LE BESOIN
Service d’adoption de chiens, chats et autres animaux domestiques 

Dépositaire de Jappy et Premier Choix.
tfiïilî , rue Notre-Dame
Trois-Rivières Tel.: (819) 376-0806

Ouvert du lundi au samedi de lOh à 16h30
8 A Le Nouvelliste lundi 8 mai 1995

La SPA Mauricie

Lfharmonisation des relations 
entre l'homme et l'animal

Créée en novembre 1976, la 
Société protectrice des animaux 
de la Mauricie, aussi connue sous 
le vocable SPA Mauricie. est une 
société à caractère humanitaire 
dont le principal mandat consiste à 
assurer une protection et un sou­
tien aux animaux. Il faut se rappe­
ler qu’un animal est souvent sans 
défense face aux êtres humains et 
agira en fonction de l’éducation 
qu’il aura ou n’aura pas reçu.

Nous offrons aussi un second 
volet de services, axé vers la com­
munauté. Dans les municipalités 
qui ont signé des ententes avec la 
SPA Mauricie, nous offrons un ser­
vice de contrôle des animaux nui­
sibles. En vertu des différents rè­
glements municipaux, les agents 
de contrôle de la SPA peuvent 
émettre des avertissements et 
même parfois des constats d'in­
fractions, aux propriétaires d'ani­
maux considérés nuisibles. Les 
aboiements incessants aux heures 
tardives, les animaux laissés er­
rants par leur propriétaire ou les 
animaux agressifs sont quelques 
exemples de nuisance cités dans 
les règlements des municipalités 
dessen/ies par la SPA Mauricie.

Souvent, les citoyens imputent la 
responsabilité des nuisances aux 
animaux, mais il faudrait quand 
même se rappeler qu’un animal 
est incapable d’attacher lui-même 
sa laisse ou de ramasser ses ex­
créments.

LES SERVICES OFFERTS 
PAR LA SPA:
. la SPA offre un service d’urgence 
24 heures par jour et ce, 7 jours 
par semaine sur appel du service

de police;

. la SPA reçoit tous les animaux 
abandonnés, blessés ou ceux que 
leurs propriétaires ne sont plus en 
mesure de garder. Elle leur prodi­
gue les soins appropriés et leur of­
fre une nourriture de qualité;

. la SPA fera tout en son pouvoir 
afin de retracer le propriétaire d’un 
animal mis en fourrière;

la SPA gardera un animal en four­
rière pour un minimum de 72 heu­
res à compter de sa capture, à 
moins qu’il ne soit réclamé avant 
ou que sa condition physique exi­
ge qu’il ne soit euthanasié suite 
aux recommandations d’un méde­
cin-vétérinaire. Suite au délai mini­
mum de 72 heures la SPA prendra 
les mesures nécessaires au bien- 
être de l'animal (selon sa condition 
il sera placé en adoption ou eutha­
nasié);

. la SPA reçoit et traite les plaintes 
des citoyens concernant les ani­
maux maltraités;

Hôpital Vétérinaire de la Mauricie
Dr LAURÉAT BÉLANGER

Heures de bureau

LUNDI, MERCREDI et VENDREDI 
entre 7 heures et 9 heures le soir 

LE JOUR SUR RENDEZ-VOUS
Exerçant uniquement auprès des petits animaux

8113, boul. des Hêtres, Shawinigan Tél.: 539-3023

FONDATION

mira
CHIENS-GUIDES 
POUR AVEUGLES

. la SPA reçoit, enregistre et traite 
toute demande du service de poli­
ce ou des citoyens concernant un 
animal errant ou constituant une 
nuisance au sens du règlement 
municipal.

. la SPA offre un service d adoption 
de chats et de chiens;

. la SPA offre un service d’euthana­
sie sur place;

la SPA offre un service de qua­
rantaine pour les animaux mor­
deurs à un tarif quotidien.

L’objectif fondamental de la SPA 
Mauricie est d harmoniser les rela­
tions entre l'homme et l'animal, et 
ceci ne sera possible que grâce au 
concours de la population. Enfin, 
n'hésitez pas a nous visiter vous 
serez toujours les bienvenus et 
profitez-en pour dire bonjour à nos 
orphelins, qui sait .
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Les secrets d’un bel aquarium

C'est facile, et pourtant, que d'échecs <f>\

Quoi de plus relaxant, quoi de 
plus attrayant qu'un superbe aqua­
rium bien aménagé dans votre sa­
lon? Pourtant, quoi de plus re­
poussant qu’un aquarium aux 
vitres couvertes d’algues dans une 
eau croupissante où flotte le cada­
vre de votre dernier pensionnaire? 
Entre ces deux tableaux, il existe 
quelques secrets tout simples.

En tout premier lieu, il faut 
choisir son matériel de base. Un 
aquarium assez grand, qui s’inté­

grera à l'environnement et sera 
bien en vue et bien entretenu. Un 
petit conseil, évitez les petits bo­
caux et les petites cuves.

Rappelez-vous qu'un aquarium 
est un système bactériologique re­
produit dans un espace fermé. Il 
sera donc susceptible d'être as­
sailli par une accumulation de dé­
chets provenant de la nourriture, 
des poissons eux-mêmes et du 
développement des algues. Les al­
gues, notamment, se développent 
rapidement sous l’effet de la lumiè­

%-r '

VETERINAIRE

711, Sainte-Geneviève, C.P. 190 
Saint-Tite (Québec) GOX 3H0 
Tél.:(418) 365-7302

Dr Pierre Gauthier, M.V. 
Dr Yves Caron, M.V.
Dre Céline Tanguay, M.V. 
Dre Nathalie Desjardins, M.V.

MEDECINE ET CHIRURGIE
Petits animaux - Grands animaux - Chevaux

* NOUVEAUX SERVICES OFFERTS *
médecine des oiseaux de compagnie 
dentisterie canine et féline 
médecine des cervidés, des bisons et des autruches 
anesthésie à l’isoflurane (petits animaux)

* ÉTABLIE À SAINT-TITE DEPUIS PLUS DE 15 ANS

re. On évitera donc de placer un 
aquarium dans un emplacement 
ensoleillé.

Un système de filtration de 
l’eau et une pompe d'aération se­
ront vos alliés pour maintenir votre 
eau en bonne condition. Cepen­
dant, même l'équipement le plus 
sophistiqué et le plus silencieux 
n'est pas la garantie du succès.

Une fois l'aquarium acheté, 
rempli et installé, rappelez-vous 
que l'aquariophilie est une science 
de patience. La principale erreur et 
la plus facile à faire est d’y mettre 
immédiatement des poissons. Il 
faut attendre, et c’est bien long, de 
trois semaines à un mois, pour 
donner à l’eau le temps de se dé- 
chlorer, de stabiliser le milieu bac­
térien, d équilibrer le PH. de même 
que la température de l'eau. C’est 
là le principal secret de la réussite.

Maintenant que ce milieu est 
sous contrôle, il convient de bien 
savoir quelle variété de poissons 
vous hébergerez. Ils ne vont pas

•<2>ï
)

tous ensemble, ne commandent 
pas tous la même température 
d'eau ni le même PH. Choisissez 
une espèce et, conservez encore 
votre patience. Introduisez peu de 
poissons à la fois, trois ou quatre 
par semaine, pas plus. Une intro­
duction massive de poissons 
changera les conditions de l'eau

Un dernier conseil absolument 
incontournable, ne nourrissez pas 
trop les poissons. C'est une erreur 
fréquente. Ce qui n'est pas absor­
bé en dedans d'une minute tom­
bera au fond et sera une cause de 
développement de bactéries noci­
ves. Mieux vaut en donner très peu 
et plus souvent.

Le reste est minime. Ne pas 
mettre trop de poissons dans 
l'aquarium afin que chacun puisse 
se faire un territoire viable, leur 
aménager un environnement res­
semblant à un coin naturel, (plan­
tes. gravier, roches, etc,). Veillez à 
ce que ces éléments soient 
exempts de bactéries et évitez tout 
ce qui peut se décomposer.

Toutes ces petites attentions 
vous garantiront le succès. Si vous 
surveillez régulièrement la tempé­
rature, le PH et la propreté, vous 
disposerez d’un aquarium superbe 
qui fera votre bonheur et qui sera 
un sujet d’admiration pour vos visi­
teurs.

5S de rabais^
SUR TOILETTAGI

POUROUOlPASJJNOISEAUPOURLAFETEJESMERES ?
Sur présentation de ce coupon Sur présentation de ce coupon

| 15% DE RABAIS ||
I fAÎhff sur toute la marchand!- \â

se en magasin. C|y iwiuimai. |

1 seul coupon par client^ * seu* coupon par dien^j

_ miTL « SUR présentation de ce coupon
A l achal de 3 kilos de chardon, recevez |

GRATUITEMENT^
| tv k ^ i < '7/ un« mangeoire à chardonneret '

• Nous acceptons les spéciaux 
et les coupons rabais des 
compétiteurs

• Nous acceptons les coupons 
« argent Canadian Tire » Offre voluble jusqu'à épuisement 

du stock

PLUSIEURS AUTRES SPECIAUX EN MAGASIN
HEURES D'OUVERTURE
Lundi au mercredi de 9h à 17h. Samedi de 9h à 17h 
Jeudi et vendredi de 9h à 21 h, Dimanche de 12h à 17h

Pourquoi payer plus cher...
Quand le moins cher est sur la rue Saint-Pierre ?

i
U

A •na sn MMAitaa

Jusqu'au 15 mai

20°/<
sur toute la 

A0 marchandise à
. prix ordinaire en
Q magasin.
Le plus grand choix en Mauricie!

Accessoires pour chiens et 
chats, nourriture • Aqua­
riums • Cages • Poissons • 
Oiseaux • Rongeurs • Ac­
cessoires • Etc.

La paun<s E_x<?inqu<£ inc.
Denis Mould

1380, boul. des Récollets (voisin de CopieXpress) 
Trois-Rivières Tél.* (SI 9} ♦»4.QI as Lucie Thibodeau,

EE2£
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La Fondation Mira 1

Un court historique w
Sur une note de bonheur
Un oiseau pour compagnon

La Fondation 
Mira présentait 
avec fierté, le 21 
octobre 1981, les 
deux premiers 
chiens-guides 
dressés au Québec 

[| JI Q et en français à ses

deux premiers utilisateurs. Petit à 
petit, le nombre de chiens-guides 
remis chaque année augmentait: 
La Fondation Mira a donné plus de 
250 chiens-guides, formé 12 
instructeurs et une équipe de quel­
ques 2000 bénévoles à travers le 
Québec et les provinces mariti­
mes.

Un des objectifs de la Fonda­
tion Mira est de donner 100 
chiens-guides par année, ce qui 
permettrait de rencontrer toutes 
les demandes de l'est du Canada.

' Pour ce faire, elle s’est dotée, en

1989, des immobilisations néces­
saires. La Fondation Mira est pro­
priétaire d’un terrain de 180 860 
pieds carrés sur lequel on retrouve 
trois bâtiments. Un centre d’héber­
gement abrite l’administration et 
qui peut recevoir à la fois 8 person­
nes aveugles qui apprennent, du­
rant un mois, à manipuler et à utili­
ser correctement le compagnon 
qui leur servira dorénavant de gui­
de. Une maternité canine accueille 
les femelles gestantes et les chiots 
âgés de moins de 8 semaines. Le 
chenil est capable d’accueillir 100 
chiens à la fois et est jumellé à une 
clinique vétérinaire. Le bâtiment et 
ses alentours servent aussi de 
centre d’entraînement. L’intérieur 
et les abords simulent un parcours 
urbain, avec trottoirs, dénivella­
tions, grilles d’égout, escaliers, 
boîtes aux lettres et mannequins.

qui reconstituent les principaux 
obstacles que le chien doit ap­
prendre à éviter. Il s’agit là d’un 
concept unique.

En 1991, la Fondation Mira a 
créé un programme chien-guide à 
l’intention des jeunes aveugles. 
Depuis, elle a remis 24 chiens-gui­
des à des jeunes adolescents dont 
5 en France et 2 au Nouveau 
Brunswick. La Fondation Mira est 
la seule école de chiens-guides au 
monde à attribuer des chiens-gui­
des à des aveugles âgés de moins 
de 15 ans.

En 1992, la Fondation a pour­
suivi sa démarche novatrice en of­
frant des chiens d’assistance à des 
enfants qui présentent à la fois un 
handicap visuel et un handicap 
moteur. Les chiens apprennent à 
rouler, ramper, ramasser et rap­
porter des objets, supporter un 
poids sur leur dos et à aider à la 
traction d’un fauteuil roulant. De­
puis, Mira offre ce service de chien 
d’utilité pour les personnes handi­
capées physiques adultes. Jus­
qu’à maintenant, près de 70 
chiens d’utilité ont été remis.

Mira développe, depuis 1991, 
un chien hybride appelé à devenir 
la première race hautement socia­
ble, créé par l’homme dans le but 
de venir en aide à des humains 
(croisement de Bouvier Bernois et 
de Labrador).

Tous les services de la Fonda­
tion, tant pour le chien-guide que 
pour le chien d’assistance, sont to­
talement gratuits et disponibles 
dans les deux langues officielles, 
d’un océan à l’autre.

On peut rejoindre la Fondation 
Mira au 1820, Rang Nord-Ouest, 
Sainte-Madeleine (Québec) JOH 
1SO (514) 467-7524

Qui, plus que l’oiseau, peut 
mettre du soleil dans une mai­
son? Son chant et sa présence 
égaient la pièce, même la plus 
modeste. De plus en plus, il exis­
te un engouement pour les oi­

seaux.
Cependant, 

avant de choisir vo­
tre futur compa­
gnon, il est bon 
d’en savoir un peu 
plus. Il existe, en 
fait, deux grandes 
catégories d’oi­
seaux; celle des 
perruches et des 
perroquets et celle 
des serins et des 
pinsons.

Une perruche, 
par exemple, est 
un oiseau enjoué 
et possède des 
possibilités d’ap­
prentissage supé­
rieures à un serin.
Elle peut, comme 
le perroquet, par­
ler, crier et imiter.
Bien sûr, cela de­
mande du temps, 
de la patience et 
de la confiance.

Il ne faut surtout pas oublier 
que l’oiseau est une espèce vi­
vante. Comme tout ce qui vit et 
bouge, il a besoin d’hygiène, 
d’une alimentation équilibrée, 
d’affection et d’espace. D’autre 
part, l’oiseau requiert sans com­
promis une ration quotidienne­

ment changée d’eau et ne tolère 
nullement les courants d’air.

Le choix d’une cage adaptée 
sera aussi important que le choix 
de l’oiseau lui-même. Par exem­
ple, le serin vivra mal sa vie de

captif dans une cage ronde mais 
s'adaptera à une cage rectangu­
laire. La raison: le serin vole de 
gauche à droite et non pas de 
bas en haut. Il sera donc dans un 
environnement mieux adapté à 
ses caractéristiques.

Autre point à noter, le serin to­
lérera mieux la vie en cage que la 
perruche qui, elle, aime bien vo­
ler en toute liberté.

Le choix d’un oiseau et d’une 
cage fera varier la facture selon 
l’oiseau choisi. D'un petit serin à 
20$ jusqu'à un grand ara bleu à 
3000$, il y a toute une gamme de 
choix. Évidemment, la cage de­
vra être adaptée en conséquen­
ces. Comme l’oiseau se nourrit 
principalement de graines, son 
alimentation sera peu dispen­
dieuse. On pourra aussi agré­
menter son régime de fruits et de 
légumes.

Comme la durée de vie d'un 
oiseau de compagnie est de 10 à 
15 ans pour les perruches et de 
8 à 10 ans pour les serins, il 
s’agit d'un «investissement» à 
long terme. Il ne faut donc pas 
acheter sur un coup de coeur, ni 
offrir en cadeau sans se soucier 
de l’intérêt du receveur. L’adop­
tion d’un oiseau de compagnie 
est un choix réfléchi basé sur 
l’amour et la connaissance de 
l'animal.

CketniQ ^XJoindaQein.
Danny et Hélène Morisset
13400, St-Laurent 
Précieux-Sang (Québec)
G0X 2A0
Tél : (819) 294-9026
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0 CENTRE CANIN 
DE LA MAURICIE

2503, boul. des Récollets 47QC
Trois-Rivières Olü"l/üü

Des problèmes 
avec votre chien ?

« COURS de GROUPE »
• MATERNEL • OBÉISSANCE
• BASE I, II, III
• PROTECTION I, Il et III

SERVICES

Pension dressage 
Cours de groupe 
Cours privés 
Pension 
Toilettage
Boutique spécialisée 
Vente de chiens

ASSIS/

+ •
ÉVALUATION 

DE COMPORTEMENT 
GRATUITE __V

427805

le Nouvelliste lundi 8 mai 1995
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CLINIQUE VETERINAIRE
DR CAROLL BRUNELLE ENR.

SUR RENDEZ-VOUS

DU LUN. AU VEN. 10h30 à 12h, 13h à 16h30, 18h à 20h 
SAMEDI: lOh à 12h

186, RUE DORVAL, CAP-DE-LA-MADELEINE (QUÉBEC) C8T 5Y2

 Tél.: (819) 372-5551

Salon de beauté 
pour chiens et chats POILUX

Suzanne Berthiaume, prop.
Technicienne en santé animale et toilettage
Tonte et toilettage
1720, boul. Ducharme, Route 155 
Saint-Roch-de-Mékinac, Québec 
G0X 2E0

(819) 646-5831
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Un animal un peu trop domestique

iPeut-on aimer les mouches?
«Va-t-en, chétif insecte 
Excrément de la terre!
C’est en ces mots que le lion 
Parlait un jour au moucheron»

i (Le lion et le moucheron)

On ne peut mieux exprimer le 
mépris des humains oo ir les mou­
ches que par ces lignei tirées des 
Fables de La Fontaine. Certes, la 
mouche, telle que nous l'enten­
dons, est une indésirable. Indésira­
ble, mal aimée, et surtout mal con- 

- nue.

IL Y A MOUCHES ET MOUCHES

Les Taons sont de très grosses 
mouches, de vrais persécuteurs. 
Leurs proies privilégiées sont les 
bovidés et les cervidés. Les va­
ches, généralement assez lourdes 
dans leurs mouvements, ne peu­
vent atteindre toutes les parties de 
leur corps. Il est pénible de les voir 
se contorsionner afin de secouer 
les piqueuses.

Les coureurs de bois le savent 
fort bien, les Taons s’en prennent

—

Les mouches sont des insec­
tes qui appartiennent à la famille 
des Diptères, c'est-à-dire des in­
sectes à deux ailes, et au sous-or­
dre des Brachycères ou «antennes 
courtes».

avidement aux chevreuils et aux 
orignaux, mais aussi aux humains. 
Par contre, pêcheurs et chasseurs 
sont munis de mains très efficaces 
et de produits divers pour contrer 
l'assaut.

TONTE 
TOILETTAGE 
ET PENSION

L'HOPITAL VETERINAIRE 
VAL-MAURICIE

Dr RENÉ NEAULT, m.v.
Dr STÉPHANIE DUBÉ, m.v.

3535,5e Avenue, Shawinigan-Sud

Tél. : (819) 536-5952

Hôpital vétérinaire de Shawinigan-Sud enr.

Dr François Massé, m.v., prop.

HEURES DE BUREAU:
Jour: lundi au vendredi inclusivement: 

9h à midi - 13h à 17h
Soir: lundi, mercredi, vendredi: 

19hà 20h30

URGENCE: EN TOUT TEMPS SAMEDI A.M.: SUR RENDEZ-VOUS 
Pension pour chiens et chats

4470,12e AVENUE, SHAWINIGAN-SUD 536*5746

La description d’une mouche do­
mestique est chose inutile. Si la 
mouche domestique est inoffensi­
ve, personne n’aime la voir se po­
ser sur son pain. Cette répugnan­
ce est justifiée par les grappes de 
microbes délestées des poils de 
pattes de cet insecte. Si nos micro­
bes sont généralement bien con­
trôlés au Québec, il ne faut cepen­
dant pas minimiser le colportage 
des maladies. Ce sont, en effet, les 
mouches qui sont le principal véhi­
cule des virus de la fièvre typhoï­
de, de la dysenterie bactérienne, 
du choléra et de la tuberculose.

ET MÊME DES SYMPATHIQUES
Après ce portrait peu flatteur, 

peut-on encore aimer les mou­
ches? Il y a, en doutez-vous, des 
mouches bien sympathiques. Les 
Asiles, les Syrphes. les Éristales et 
les Volucelles réhabilitent les mou­
ches. Ce sont de terribles chas­
seurs qui attaquent tout insecte 
sans distinction et qui débarras­
sent le voisinage de millions de 
pucerons et de larves. Ce sont de 
véritables bénédictions pour notre 
quiétude.

Et si, par habitude ou par con­
viction, vous continuez à détester 
les mouches, sachez qu elles en­
trent pour plus de la moitié dans 
l’alimentation des autres insectes. 
Le nombre de Diptères capturées 
par les araignées, véritables auxi­
liaires des hommes, est incalcula­
ble et pourtant... quelle triste re­
nommée aussi pour les araignées.

i 1
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Lf identifieriez-vous?W

S’agit-il du portrait d’un extraterrestre? S’agit-il d’un mas­
que créé pour les besoins d’un film d’horreur? Non, il s'agit 
de la photo d’un animal bien familier. C'est le portrait d'une 
simple fourmi, prise au microscope électronique.

suptn

\J613, rue Royale

vil*® V*

Tél.: (819) 378-8333 J

OH SAIT VOUS ENTOURER DEPUIS WS
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Clôtures

inc.
7500, boul. Jean-XXIII 
Trois-Rivières-Ouest (Québec) 
(819)377-3123 (819)377-3272

'I NOUS PAYONS LES DEUX TAXES
ENCLOS DÉMONTABLE

SIMPLE OU DOUBLE

r
6x6 8x6 10x6 12x6
6x8 8x8 10x8 12x8
6x10 8x10 10x10 12x10
6x12 8x12 10x12 12x12

SUPPORTS
POUR

NICHES
Galvanisés :

23*
Blancs :

37*

SUPPORTS 
- POUR 

MANGEOIRES
Galvanisés :

24*
Blancs :

38*



ANIMALERIE PITOUCHAT
Boutique d’animaux, d’aliments et d’accessoires (en vrac et sac)

5965, boul. JEAN-XXIII 3875, route MARIE-VICTORIN 
TROIS-RIVIÈRES-OUEST NICOLET

(centre Moxi)

L' < A

WÆ 1 371 -5979 I 293-6933
Si vous voulez de conseils, chez Pitouchat on connaît ça!

CADEAU GRATUIT!
SERVEZ LE PETIT 

DÉJEUNER AU LIT À VOTRE 
ANIMAL FAVORI

OBTENEZ 4$
p

DE 
RABAIS

sur les nourritures Science 
D/ef spécialement identifiées

(30 ou 401b).

xikmk mm

"i't

StïKNCE DIET

■ PAQUET-CADEAU GRATUIT
* Jusqu'à épuisement des stocks

350S(20 Ib)

OU

250$
(20 Ib)

OBTENEZ UN 
RABAIS DE

2$ (101b)

«SSSS
OtBECt"

Le

1940, Saint-Félix 
Saint-Maurice

Tél.: (819) 376-8144

Depuis plus de 8 ans à votre service

COMPTOIR D'ALIMENTS 
POUR ANIMAUX cnr.

Désire remercier sa fidèle clientèle.
Notre équipe est fière de vous offrir:

COURTOISIE • CONSEILS • SERVICE À L AUTO 
Profitez toujours de nos spéciaux en magasin

&
Heures d’ouverture 

Lundi au vendredi 
de 13h à 19h 
Samedi de 
8h à midi


